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Bébé : «Appren� - sage» 
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pour les Relais APE  
en quelques chiffres 

    E MAILS : 
 

D’Informa�on  
 

        17 808  
 

 

D’Accompagnement  
 

2 728 

Proposi�ons  
d ac�vité 
260 fiches 

Appels 
 

Tél. 
Ar�cles  

Pro 
 

9 

On vous avait dit que l’on garderait  
le contact avec vous : du 16 mars au 31 mai. 

11 semaines de télétravail pour nous et ...

2 621 

20 536 



2 621 ������ ������
����� : 
 

733 appels familles pour Informa�on sur les modes de garde : envoi de 
listes d’assistants maternels et liste des crèches. 

�� Élabora�on ou fin de contrat, calcul et paiement des salaires avec ou sans 
aides excep�onnelles 

�� Déclara�ons à faire sur Pajemploi .  
 

1 588 appels assistants maternels 
�� Mise à jour des disponibilités pour la période du confinement . Echanges sur les condi�ons d’accueil et de travail pen-

dant le confinement .  
�� Calcul des salaires. Chômage par�el fonc�onnement et calculs .  

 

300  appels des partenaires locaux ou ins�tu�onnels 
�� Echanges d’informa�ons, textes et lois . Recherche de solu�ons pour les familles prioritaires 
�� Lien avec les structures collec�ves et les communes de la CARA 

Le temps du confinement pour les Relais APE en quelques chiffres : 

 

17 808 mails 
d’informa�on et de 

documenta�on par e-mailing 
soit 56 envois aux 318 assis-
tants maternels de la CARA 

Mais aussi : 2 728 mails d’ac-
compagnement. 

�� 166 échanges avec les fa-
milles, essen�ellement sur des 
points du contrat de travail. 

�� 732 échanges avec les assis-
tants maternels sur les condi-
�ons de travail et le salaire.  

�� 1 830 mails échangés avec 
les partenaires du service. 

D�� ����
��� ��  
��
����
�������
� : 9 

 

5 ar�cles  

�� « Des escales à la découverte des cultures  
et des pra�ques pédagogiques » 

�� La communica�on bienveillante :  
« passer du non à la consigne posi�ve » 
�� Construc�on de l’a�achement  

et acquisi�on de l’autonomie 
�� La matrescence 

�� Un modèle de protocole d’accueil  
et de travail à son domicile 

D�� ��
�
��
�� �’�	����� : 
260 �	��� 

�� 52 cartes Langue Des Signes Français 
�� 36 cartes comp�nes et chansonne�es 
�� 16 cartes rece�es 
�� 72 cartes jeux de doigts 
�� 44 fiches yoga 
�� 9 fiches développement moteur du 0 à 4 ans 
�� 6 fiches sur l’évolu�on de la vision de 0 à 6 ans 
�� 11 fiches d’ac�vités de bricolage pour les 0 - 3 ans  
�� 8 fiches d’ac�vités de bricolage pour les 3 - 6 ans  
�� 4 fiches d’ac�vités de bricolage spécifique Pâques. 
�� 1 fiche pédagogique pour expliquer la contamina�on 
�� 1 fiche des liens culturels : musées, li�érature jeunesse, … 

O� �
�� ���� ��  
��� �’
� �������� 

�� 	
���	� ���	 �
�� 
 

�� 16 ���� �� 31 ��. 
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La feuille de route à garder en mémoire : 
 
Propre le jour : 
mieux vaut ne pro-
poser le pot à l’en-
fant que lorsqu’il a 
a�eint la maturité 
physique et psy-
chique nécessaire 
pour devenir con�-
nent. Un appren�s-
sage de la propreté trop précoce et trop rigide peut favoriser l’énurésie.  

 

La propreté de jour est acquise vers 2 ans et demi la plupart du temps et celle de nuit vers 3 ans, ne deman-
dons pas à l’enfant d’aller plus vite que la musique, on doit les accompagner dans le tempo de leur rythme ! 
 

La propreté : désir des parentsn  nts ? ou désir de lde ’e llllllllllllllllllllllllllllllllll’’’’’’’’’’’’enfanta  ntt ? ou ouu o ……. …. … Pression de qui pour désirer la propretéet  t !é ! 
 

A chacun son rythme ! l’âge de la propreté est très variable d’un enfant à l’autre, c’est entre 2 et 4 ans. Un constat 
tout de même, en général les filles acquièrent la propreté plus tôt que les gar-
çons, peut-être parce que les mères sont plus exigeantes avec leurs filles (en ma-
�ère de propreté). Ou à l’inverse les garçons ont besoin de s’opposer à leur mère 
pour construire leur iden�té de garçon et comme la propreté est souvent une 
histoire de maman !..... Souvent les enfants deviennent con�nents le jour puis la 
nuit, mais la comparaison resterait inu�le même pour ce point-là ! Un pe�t point 
de repère : si l’enfant n’aime pas jouer seul, s’il réclame sans cesse qu’on le 
porte, il y a peu de chance qu’il soit prêt à abandonner les couches ! 

Pour donner à l’enfant l’envie de devenir propre,  
il faut d’abord lui donner envie de grandir. 

La couche-culo�e est  
inventée en 1957  

par Vic Mills 
 

En moyenne, 
un enfant de sa naissance à 
l’âge de 2 ans a besoin de 

3 800 couches ! 

D���� �� ������	� �� ���� �� 	����� ��� �� 
�
���� �� 	
����	��
� ����
����� ������ !  

Vous êtes en face à face, vous pouvez rire, jouer, échanger 
par le regard avoir des pe�tes conversa�ons sonores et ges-
tuelles qui n’appar�ennent qu’à vous 2 …. L’acquisi�on de la 
propreté veut aussi dire lâcher ses moments de « bonheur à 

deux » ! il faut que tout le monde soit prêt. 

L� ������ � �
�� ����� �
�����  
���	 �’��	���
� � �’�	
�� !  

E� �’� �’��� ��� ���� �
�� �’�	
�� ??? 
 

Pour dire adieu aux couches …… il faut a�endre le bon moment pour l’enfant mais aussi pour les 
parents. Car cela demande de la pa�ence et de la constance de leur part, ils doivent accompagner 
l’enfant et accepter de ne pas s’emporter, voire piquer une colère ! même s’il faut laver le linge qui 
est justement tout propre et tout juste arrivé sur le pe�t appren�-propreté ! ou relaver le sol ou le 
tapis…..  
L’été parait être la meilleure saison, tout sèche plus vite, l’enfant peut rester en culo�e pour être 
plus rapide et limiter les obstacles pour les envies qui sont un peu pressantes au début ! 
Laissons l’enfant découvrir, nous dire seul « pipi », « caca », « pot » et qu’il associe le mot à la 
« sensa�on », l’appren�ssage est différent du condi�onnement.  
Du coup les débuts sont inévitablement « cacaho�ques » : 

�� avec des vrais accidents, tout à ne�oyer (avec le sourire) : le corps de 
l’appren�-propreté, le sol et les vêtements,  

�� des pe�ts accidents la « pe�te gou�e » qui s’est échappée, juste la cu-
lo�e à changer. 

�� et des accidents qui n’en sont pas ! le « trop tard » lâché par l’enfant avec 
des yeux à faire pâlir le chat Po�é, l’air d’une désola�on profonde s’ins-
talle sur le parent et…. quand on baisse la culo�e même pas vrai ! même 
pas trop tard ! ... 
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Pour donner à l’enfant l’envie de devenir propre,  
il faut d’abord lui donner envie de grandir. 

Différents critères ou repères ont été 
proposés par des pédiatres et psycha-
nalystes, de B. Spock à F. Dolto : 

L’enfant arrive a commander parfaitement 
ses membres inférieurs 
Il peut marcher seul, sans appui, debout 
Il est aussi capable de monter et des-
cendre un escabeau jusqu’à la dernière 
marche (ou l’échelle du toboggan)  

Ainsi vous êtes sûre que votre enfant 
est mûr sur le plan de sa matura�on 
neuromusculaire. 

Il faut qu’il ait également acquis la 
matura�on intellectuelle pour com-
prendre ce que l’on a�end de lui : 

Votre enfant aime jouer à placer des ob-
jets dans un récipient. 
Il vous imite de plus en plus dans ses jeux. 

Il offre ses jouets à ses proches ou 
toutes personnes qu’il trouve sym-
pathique, qui�e à les reprendre 
ensuite. 
Il est fier de ses acquisi�ons et aime 
être félicité. 

L’acquisi�on de ces critères se 
vérifie chez la plupart des en-
fants à l’âge de 2 ans, au plus 
tard vers 2 ans et demi.  

Lorsque celui-ci est accompagné 
dans ce�e évolu�on tout en 
douceur et lorsqu’il est prêt il 

deviendra propre en toute simplicité.  

Le travail des psychanalystes a 
révélé combien on pouvait 
trauma�ser un enfant en le 

culpabilisant, en exigeant une 
réussite quant à la propreté 

alors qu’il n’est pas PRET, 

 NI PHYSIOLOGIQUEMENT,  
NI INTELLECTUELLEMENT,  

NI AFFECTIVEMENT. 

Il est important que tous les adultes : parents, nounou, mamie, … qui s’oc-
cupent de l’enfant soient en accord sur la méthode choisie par les pa-
rents ! pas de grogne s’il y a un accident, pas d’obliga�on de rester sur le 
pot jusqu’à ce que quelque chose arrive et se dépose dedans ! etc…. 

A�en�on aux mots ! quand on dit à un 
enfant qu’il doit devenir propre, cela 
laisse sous-entendre qu’avant il était 
sale. Or l’enfant sait très bien que les 
adultes n’aiment pas la saleté ! 
En apprenant à maîtriser ses sphinc-
ters, l’enfant découvre surtout l’autono-
mie, plus que la propreté. 

Le tout pe�t a besoin de toucher son corps pour se l’approprier. 
De même il a envie de toucher ses selles qui sont comme une par-
�e de lui-même. Rien de choquant là-dedans, même si l’on doit lui 
expliquer qu’il doit y renoncer car ce sont des déchets. 

Au lieu de dire que le pipi et caca sont sales, mieux vaut lui faire 
comprendre que ce sont des ma�ères dont le corps se débarrasse 
parce qu’il n’en a plus besoin. 
Avant 15 ou 18 mois un jeune enfant n’est pas capable de 
maîtriser ses sphincters, toute tenta�ve d’appren�ssage de la 
propreté relève plus du condi�onne-
ment que d’un réel désir de grandir. 

L’appren�ssage de la propreté aura plus 
de sens pour l’enfant si on lui explique 
que l’on est content de le voir devenir 
grand et si ce n’est l’enjeu d’une rivalité 
entre sa mère et la grand-mère ou entre 
maman et nounou ! 

Les pe�ts accidents ont du bon, car ils 
perme�ent à l’enfant de prendre cons-
cience de ses sensa�ons et des progrès 
déjà effectués. 

Un appren�ssage forcé peut conduire à 
un blocage et entrainer une énurésie d’opposi�on. 

COMPTINE Envie de faire pipi ? 
Dis, pourquoi tu te tor�lles 

comme une pe�te chenille ? 
Quelque chose qui ne va pas ? 

Je n’ai rien  
et tout va bien ! 

Simplement j’ai envie 
Simplement, j’ai envie, 
Simplement, j’ai envie 

de faire pipi ! 
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Pour donner à l’enfant l’envie de devenir propre, 
il faut d’abord lui donner envie de grandir. 

Et toujours garder dans un coin de sa tête que bébé sait marcher et aime 
courir, escalader, emboiter des jouets, danser,  …..  

R����� 	��
� 
���
�� ��� �� ��� �’	 �	� �� ���� ���� ��
 ! 
 

Alors votre enfant est-il prêt pour la propreté ?  
La dernière étape : le choix du pot (1ère qualité la stabilité). 
Et votre enfant a enrichi son vocabulaire : 
L’universel « caca-boudin » devient l’expression favorite de tous les enfants 

âgés de 3 et 4 ans ! ça vous énerve d’entendre toute la journée « caca-
boudin-prout » « Madame Pipi » : ce�e phase correspond à la fin de 
l’appren�ssage de la maîtrise sphinctérienne, c’est GAGNE ! 

C��� ��������� C��� 

� «

��� 
 

���������� 
« �
��
�

��

  
����
�� »,

�
»  
�
� «« 
��

��


�� 

��

��� ������� 
��� ,»»
��  ��� ������� ������� ��� �

� �����
���
��  
����
���� :

� ������������
�� :: 

 
Le discours des récompenses ou pu-

ni�ons ne font que renforcer les 
blocages de l’enfant :  
il est en période d’opposi�on ! 

 
Inu�le d’élever la voix, de s’énerver 

de culpabiliser l’enfant s’il ne 
comprend pas ce que vous a�en-
dez de lui avec un pot ! 

 
Pas de récompense trop importante, 

devenir propre ne doit pas être 
l’objet d’un chantage ! 

 
Eviter les félicita�ons exagérées, à 

l’inverse s’il réussit montrez votre 
sa�sfac�on, il est normal de de-
venir propre. 

 
Choisissez des vêtements simples, 

sans bretelles ni ceinture. 
 
Ne pas demander à l’enfant 

d’a�endre lorsqu’il manifeste 
l’envie d’aller sur le pot. 

 
Ne l’humiliez pas : ça sent mauvais, 

c’est dégoûtant... pendant les 
soins de ne�oyage.  

 
Ne pas instaurer un système hybride 

par exemple culo�e le ma�n (ou 
la semaine) parce que vous avez 
le temps et couche l’après-midi 
(ou le week-end) parce que vous 
n’avez plus le temps, ou c’est plus 
simple pour vous ! 

L’enchaînement complexe que doit maîtriser bébé pour être 
propre :  

�� Je me rends compte que ma vessie est pleine 
�� Je sais le signaler 
�� Je baisse ma culo�e 
�� Je m’assois sur le pot 
�� J’ouvre mon sphincter pour laisser couler l’urine 
�� Je referme mon sphincter 
�� Je remets ma culo�e 
�� Je me lave les mains 
�� Je vais jouer 
�� Deux heures plus tard, je sais signaler que ma ves-

sie est pleine 

NNNe

NNNe

NNNNeNNN

COMPTINE  
Fais pipi sur l'gazon 

 

Fais pipi sur l'gazon,  

Pour arroser les coccinelles 

Fais pipi sur l'gazon;  

Pour arroser les papillons 

COMPTINE Je lave mes mains (sur l’air : Boogie Woogie) 
Je lave mes mains sur le dessus 
Je lave mes mains en dessous 

Je lave mes mains sur le dessus 
Et je croise tous mes pe�ts doigts 

Je fro�e, je fro�e, je fro�e 
Je fro�e longtemps 

Je fro�e pour que ça sente bon! 
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L'ACQUISITION DE LA PROPRETE DANS DIFFERENTS PAYS 

U� ������ ��
��� ? P�� ����� 3 
��� ��� É����-U�� ! 
En France, entre 18 et 34 mois, on commence à se 
pencher sur la propreté de l'enfant. Mais pas ques�on 
pour les Américains d'en entendre parler si tôt. Aux 
Etats-Unis, les pédiatres préconisent d'a�endre, et les 
chiffres  parlent d'eux-mêmes :  seul un enfant améri-
cain sur deux ne porte plus de couches à l'âge de trois 
ans. 

 

D�� ����� ���� 	
�	�� �� O��������� 
Raisonnement totalement opposé en Asie centrale, et notamment 
en Ouzbékistan. Dans ce pays, les enfants ne portent jamais de 
couches. Dès la naissance, on leur enseigne la propreté. Leurs pa-

rents les sortent et les incitent à 
faire leurs besoins à ce moment-là. Le signal est donné par une sorte d'onomatopée et 
les bébés n'urinent que lorsqu'ils sont sollicités. Et la nuit alors ? Les Ouzbeks ont pensé 
à tout : leur berceau est composé d'un matelas de couvertures empilées, dans lequel on 
a découpé un trou au niveau des fesses et sous lequel on a glissé un pot. 
 

D�� ��������� ������ �� C��� 
En Chine également, on ne souhaite pas que les bébés s'habituent trop longtemps aux 
couches. On espère d'ailleurs que les enfants soient propres bien avant deux ans. Et 
pour cela, les chinois ont adopté un vêtement tradi�onnel : le "pantalon fendu". Comme 
son nom l'indique, il s'agit d'un bas pour enfant suffisamment ouvert à la couture de 
l'entrejambe pour que l'enfant puisse uriner ou déféquer à sa guise sans salir ses 
affaires. Ce�e solu�on a deux visées : tout d'abord économique, mais aussi pour un ap-
pren�ssage de la propreté plus tôt. 
 

D�� ��������� ��
����� �� C��� �’I�
�� 
Si l'idée d'un vêtement fendu peut faire sourire, la pra�que de certaines mamans ivoiriennes risque de faire grincer plus de 
dents. Les mères administrent en effet des lavements intes�naux aux bébés régu-
lièrement et ce dès la naissance. Ce�e manière de faire peut paraître extrême 
mais elle s'explique également par de nombreux facteurs sociaux et culturels. 
Toutes les familles ne peuvent pas se perme�re d'acheter des couches d'une part 
et d'autre part, dans certains villages, cela permet aux mamans de con�nuer à 
travailler car leurs bébés sont propres très tôt.   
Que retenir de toutes ces divergences d'opinions et de manières de faire ? Sans 
doute que l'éduca�on de nos enfants peut être envisagée de bien des façons sans 
que ça ne nuise à leur développement. Comme chaque culture, chaque parent 
possède ses propres réalités et à chacun de suivre son chemin, en se faisant con-
fiance, pour apporter le meilleur de soi à bébé. 

PRETE DANS DIFFERENTS PAYS

3 

on 

es
ri-
ois 

ent 
de

pa-
t à 
ent-là. Le signal est donné par une sorte d'onomatopée et

'il t lli ité Et l it l ? L O b k t é

F��� ��� ���	�� � �'��� est en réalité tout simple... tant que vous avez de l'imagina�on ! Comme 
leur nom l'indique, vous aurez évidemment besoin d'eau. À 
cela choisissez d'ajouter des sirops (menthe, grenadine...), 

des jus de fruits (orange, pample-
mousse...), des fruits mixés (myr�lles, 
fraises...), et du sucre. Vous l'avez compris, 
les combinaisons sont infinies. 
 

Une fois votre pe�t mélange fait, il n'y a 
plus qu'à le verser dans des moules spécia-
lement faits pour les glaces à l'eau. Laissez 
au congélateur pendant au moins 4h, et le 
tour est joué. 

P 6 



LES « 1 AN » DE LA LOI contre les Violences Educa�ves Ordinaires  

Le 11 Juillet 2019, la loi contre les violences éduca�ves a 
été adoptée en France. Il a alors été ajouté dans l’ar�cle 2 du 
Code de l’Ac�on Sociale et des Familles, la no�on de préven-
�on des violences éduca�ves dans la forma�on des assistants 
maternels.  
 

Q�’���-	� ��’��� V
���	� E��	���� O��-
���� (VEO) ?  

 

Les VEO regroupent toutes les violences physiques, psychologiques ou verbales u�lisées envers les enfants à �tre 
éduca�f (correc�ons ou puni�ons). Ces actes sont communément admis et tolérés.  
Plus simplement, les VEO regroupent les claques, les fessées, les tapes, les humilia�ons, le chantage affec�f …  
 

Il est difficile de comptabiliser le nombre d’enfants vic�mes de VEO car elles sont souvent invisibles et se développent 
au sein de la sphère familiale. Elles sont donc tabou car tout se déroule dans l’in�mité des familles. Cependant, elles 

peuvent avoir des effets néga�fs sur le développement des enfants.  
 

La principale disposi�on de la loi du 11 Juillet 2019 est de préciser que les 
parents ne peuvent recourir à la violence pour éduquer leurs enfants. Il a 

d’ailleurs été ajouté dans le code civil à l’ar�cle 371-1 que « L’autorité parentale s’exerce 
sans violence physique ou psychologique ».  
 

L’enjeu est aujourd’hui d’u�liser l’interdic�on légale comme un levier symbolique d’ac�on 
sur les représenta�ons. Ce�e précision légale permet d’accompagner l’entrée en vi-

gueur de la loi par des ac�ons de sensibilisa�on et des mesures d’accompagnement de 
parents et des professionnels au contact des enfants. L’objec�f est d’ancrer durable-
ment dans notre société le principe d’une éduca�on sans violence.  
Il est alors essen�el de sensibiliser et former d’avantage les professionnels et béné-

voles, afin qu’ils 
puissent accompa-
gner les parents, 
vers une éduca�on sans violence et être plus à 
même d’alerter. De plus, les parents ont besoin 
d’être informés de manière fiable.  
 

Un accent sur les VEO a donc été ajouté 
dans les référen�els de forma�on pour les 
différents professionnels de la pe�te en-

fance. Dans ces documents, voici ce qui est écrit : 
« L’enfant doit être protégé et respecté dans son 
intégrité. L’usage de la violence physique, ver-
bale ou psychologique, n’est pas une méthode 
éduca�ve et a des conséquences sur le dévelop-
pement de l’enfant. Tout professionnel(le) 
s’interdit, dans sa pra�que, de recourir à la vio-
lence et aux humilia�ons ».  
 

Plus précisément, concernant la profession 
d’assistant maternel, la loi du 11 juillet 2019 pré-
cise qu’une « ini�a�on à la préven�on des vio-
lences éduca�ves ordinaires ainsi qu’aux spécifici-
tés de l’organisa�on de l’accueil collec�f des mi-
neurs est obligatoire pour exercer la profession 
des assistants maternels ».  
 

Source : « Rapport du gouvernement au parlement rela�f 
aux violences éduca�ves » - Août 2019 
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  Rappel de nos contacts : ��� ���� �� ������  
                         Le Relais  
                             Accueil  
                              Pe�te  

                             Enfance  
à votre service 

Secteur OUEST 
Laura CIGLAR 
l.ciglar@agglo-royan.fr 
06 22 86 32 23  
05 46 38 33 26  

Inter secteur  
Elisa BULTEAU 
e.bulteau@agglo-royan.fr 
06 47 14 27 39 
05 46 38 33 26 

Secteur SUD   
Sivom Canton de Cozes 

Laure VINCENT  
l.vincent@agglo-royan.fr 
06 27 18 41 42 
05 46 97 74 56  

Secteur EST 
Emmanuelle MEMAIN 
e.memain@agglo-royan.fr 
06 27 18 41 94 
05 46 23 90 07  

Secteur Nord  
Sivom Presqu’île d’Arvert 

Blandine POTIGNON 
b.po�gnon@agglo-royan.fr 
06 26 51 33 77 

La mesure d’indemnisa�on excep�onnelle est 
reconduite pour le mois de juin 

 

Comme annoncé par le Gouvernement, la mesure d’indemni-
sa�on excep�onnelle des heures prévues et non travaillées 
en juin peut être appliquée dans les mêmes condi�ons que 
les mois précédents. 

Le formulaire de demande d’indemnisa�on des heures pré-
vues et non réalisées en mai n'est plus disponible depuis le 
mardi 23 juin. Le formulaire d’indemnisa�on excep�onnelle 
pour le mois de juin est disponible à compter du jeudi 25 juin.  

Elle ne sera pas renouvelée au mois de juillet. 

Les employeurs dont le salarié n’aura pas travaillé toutes les 
heures prévues en juin pourront bénéficier du disposi�f 
d’indemnisa�on excep�onnelle selon les modalités des mois 
précédents. 

P����� � �
�� ��	��� ��� ��"����
+  

En fonc�on de nos locaux, des aménagements possibles, nous allons redémarrer les anima�ons soit maintenant 
soit en septembre. Chaque animatrice RAM, prendra contact directement avec son secteur pour vous proposer : 

�� Un sondage afin de savoir qui souhaite venir et à quel moment. 
�� Un planning de venue au Relais APE (choix d’un jour et de l’horaire d’arrivée). 
�� Les formulaires : de protocole d’accueil et d’autorisa�on pour recueil de données per-

sonnelles, que vous devrez remplir et faire remplir aux parents des enfants qui vous 
sont confiés le jour de votre venue. 

Les points phares du guide ministériel de l’accueil du jeune enfant du 18 juin 2020 : 
�� Possibilité de rassemblement au RAM par groupe « fixe » et dans la limite de 25 en-

fants. 
�� Extension excep�onnelle de l’agrément jusqu’au 10 octobre 2020. 
�� Une a�en�on renforcée pour les gestes barrières : affichage des gestes barrières, la-

vage mains, port du masque. 
�� Ne�oyage des locaux et matériel allégé, mais il reste quo�dien avec un suivi de la fréquence de ne�oyage. 
�� Les parents peuvent rentrer dans le domicile (respect des horaires et de la distancia�on sociale + masque). 
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